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The Thief of Bagdad
Le voleur de Bagdad
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roi d'Hollywood ». Il est à la fois scénariste, 
producteur et acteur principal de ce film, et 
représente un produit exemplaire du star-sys-
tem hollywoodien. C'est aussi une icône de la 
masculinité américaine, il avait déjà interpré-
té Zorro, d'Artagnan et Robin des Bois. Des 
rôles qui partagent cette idée démocratique 
et américaine : le héros qui, d’origine mo-
deste, trouve la motivation de gravir l'échelle 
sociale, afin de mériter le bonheur qu'il 
convoite. C'est le self-made man, symbole de 
l'accomplissement individuel, de la valeur-tra-
vail et de la virilité américaine. Le cinéma 
orientaliste passe non seulement par le pré-
texte de la supériorité des valeurs ici améri-
caines, mais aussi par les images stéréotypées 
du monde extérieur, au détriment des institu-
tions religieuses et politiques d'un peuple 
jugé ignorant. Les nombreux stéréotypes ra-
cistes du film sont ancrés dans la représenta-
tion des personnages (visages grimés, cos-
tumes parodiques, natte chinoise) mais aussi 
dans la narration du scénario. Ainsi, l'intrigue 
du film confond l'Orient avec des voleurs, des 
princes paresseux, des princesses supersti-
tieuses et des criminels diaboliques. L'orienta-
lisme du voleur de Bagdad est peut-être le ré-
sultat de l'ère du temps hollywoodienne 
plutôt que d'une véritable volonté de nuire. En 
gardant tout cela à l'esprit, le film peut être 
apprécié pour ses prouesses : des décors verti-
gineux, des effets spéciaux captivants et, la 
performance de Fairbanks.
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